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  Carlos Lopes 

À la suite de sa nomination par le Secrétaire général de l’ONU, Carlos Lopes est depuis septembre 2012 le 8
e

 

Secrétaire exécutif de la Commission économique pour l'Afrique, avec rang de Secrétaire général adjoint. Il a 

occupé de mars 2007 à août 2012 les postes de Directeur général de l'Institut des Nations Unies pour la 

formation et la recherche (UNITAR) à Genève et de Directeur de l’École des cadres du système des Nations 

Unies à Turin, avec rang de Sous-Secrétaire général. 

Avant cela, il a été Sous-Secrétaire général de l’ONU et Directeur des affaires politiques au cabinet du Secrétaire 

général de 2005 à 2007. En 2003, il a pris les fonctions de Coordonnateur résident des Nations Unies et 

Représentant résident du PNUD au Brésil, qui accueillait alors le plus important programme du PNUD au 

monde. Spécialiste du développement et de la planification stratégique, il a écrit ou édité 22 ouvrages dans le 

domaine du développement. et a enseigné dans des universités et institutions académiques à Lisbonne, Coimbra, 

Zurich, Uppsala, Mexico, São Paulo et Rio de Janeiro. Il siège actuellement au conseil d’administration ou au 

comité consultatif ou éditorial d’une dizaine d’institutions, dont la Fondation Kofi Annan, l’Institut 

international de planification de l'éducation de l’UNESCO, le Centre international de Bonn pour la 

conversion, l’Institut universitaire de Lisbonne (ISCTE), l’Institut Ethos, l’Institut de hautes études 

internationales et du développement (Genève),et de revues telles que Géopolitique Africaine, African 

Sociological Review et African Identities. 



  Youssef Courbage 

Youssef Courbage, né à Alep en 1946, a commencé sa carrière comme enseignant universitaire au Liban, 

après ses études d’économie, de sociologie, d’urbanisme et de démographie. Depuis, il s’est consacré à la 

recherche en démographie dans le cadre du système des Nations Unies à Beyrourh, au Caire, à Yaoundé, Port-

au-Prince et enfin Rabat. En 1990, il a intégré  l’Institut National d’Etudes Démographiques de Paris, où ses 

recherches ont porté essentiellement sur les questions de démographie sociale et politique et de prospective des 

populations dans les pays de la région du Sud de la Méditerranée. Il a publié quelques 500 ouvrages, chapitres 

d’ouvrages, articles etc. dont les suivants:, Le rendez-vous des civilisations, (avec Emmanuel Todd), La République 

des Idées/Le Seuil, 2007. Traduit en Arabe, Anglais, Persan, Japonais, Allemand, Espagnol, Italien, Polonais, 

Néerlandais, Coréen, Hongrois. New Demographic scenarios in the Mediterranean Region,  WebINED, 

www.ined.fr/englishversion/publications/collections/courbage/td142A.htm, 2002, existe aussi en Français et 

en Italien.  The demographic characteristics of immigrant populations in Europe, (avec Paul Compton) Werner 

Haug (ed.),  Conseil de l’Europe, Strasbourg,  2002. The demographic characteristics of national minorities in 

certain European States, Volume II, Council of Europe, 1998. Christians and Jews under Islam, (avec Philippe 

Fargues) Tauris, London, New York, 1997.Existe également en français et en Arabe.     

 Mohamed Mahmoud Ould Mohamedou 

Né à Atar en Mauritanie en 1968,  Dr. Mohammad-Mahmoud Ould Mohamedou (doctorat de sciences 

politiques de l’université de New York) est Professeur invité à l’Institut de Hautes Études Internationales et du 

Développement et Directeur du Programme Régional au Centre de Politique de Sécurité à Genève. 

Précédemment Directeur Associé du Programme de Politique Humanitaire et de Recherches sur les Conflits de 

l’Université Harvard et Chercheur au Centre pour les Études sur le Moyen-Orient de la même université à 

Cambridge, Massachusetts, ainsi que Ministre des affaires étrangères et de la Coopération de la Mauritanie, 

Directeur de recherches du Conseil International pour l’Étude des Droits de l’Homme et de l’Institut Ralph 

Bunche sur les Nations Unies à New York, il est l’auteur d’ouvrages de politique internationale dont Societal 

Transition to Democracy (1996) Iraq and the Second Gulf War – State-Building and Regime Security (2001), Contre-

Croisade – Le 11 Septembre et le Retournement du Monde (2011) et Understanding Al Qaeda – Changing War and 

Global Politics (2011), et de chapitres dans, notamment, La Guerre au Mali – Comprendre la Crise au Sahel et au 

Sahara (2013). Ses articles ont été publiés notamment dans The New York Times, The International Herald 

Tribune, Le Monde, Le Monde Diplomatique et La Revue Internationale et Stratégique. Le Professeur Mohamedou 

est Commissaire membre de la Commission Ouest Africaine de Drogues mise en place par Kofi Annan en 2012 

pour examiner les moyens de renforcer l’importance politique accordée au trafic de stupéfiants et à ses 

conséquences en Afrique de l’Ouest. 



 Amina Benkhadra 

Amina Benkhadra est une ingénieure et femme politique marocaine. Elle était ministre de l'Énergie, des mines, 

de l'eau et de l'environnement du Maroc dans le gouvernement El Fassi (2007-2012). Elle occupe actuellement le 

poste de Directeur Général de l’Office National des Hydrocarbures et des Mines (ONHYM), chargé 

notamment de gérer l’exploration minière et pétrolière. 

Amina Benkhadra est née en 1954 à Salé. Diplômée de l'École nationale supérieure des mines de Nancy en 1978, 

et titulaire d’un doctorat d'ingénieur en sciences et techniques minières à Mines ParisTech en 1981, elle est 

également titulaire d’un certificat en formation de gestion à l'université Columbia en 1990. 

En 1994, elle est directeur des Mines au sein du ministère de l’Énergie et des Mines. Parallèlement, elle est 

administrateur au sein de conseils d’administration de plusieurs sociétés minières, filiales ou partenaires de 

l’ONHYM. 

Elle devient Directeur du BRPM (Bureau de recherches et de Participations Minières en 1998) après avoir mis en 

place une nouvelle stratégie du développement du secteur minier, alors qu’elle occupait les fonctions de 

secrétaire d’État chargé du Développement du secteur minier. 

Elle est directeur général de l’Office national de recherches et d’exploitations pétrolières (ONAREP) depuis le 

20 août 2000. Elle est également la présidente de la Fédération de l’industrie minérale (FDIM). 

En 2013, elle fait partie des « 25 femmes les plus influentes du business en Afrique» selon le journal Jeune 

Afrique. 

 Halim Faidi  

Halim Faidi, né à Alger en 1965, est Architecte Urbaniste et scénographe.  Bachelier  à  16 ans,  il intègre 

l’EPAU (Ecole Polytechnique d'Architecture et Urbanisme) d’Alger, où il obtient   son   diplôme   d’Architecte   

en   1989. Il se  présente au concours « Prix Tony Garnier » de l’Académie Française d’Architecture dont il  sera 

lauréat et médaillé en 1990.  Il est alors recruté  dans  la  foulée  par  le  Président  de  l’Académie  pour  un  

grand  projet  Parisien  où  il  exercera  pendant  cinq  ans. Sa réflexion prospective l’amène à rejoindre l’agence  

Architecture  et  Environnement  pour  deux  ans  afin  de  développer  une  prospection lourde sur l’Algérie. 

En 2005, il entame la réalisation du Premier Musée d’Art Moderne et Contemporain dans un  pays arabe (et 

deuxième en Afrique), le MaMa. Il  intervient aujourd’hui en Architecture, Urbanisme Opérationnel,  

Aménagement,    Architecture    d’intérieur    et  Scénographie.   

En Algérie, il obtient le 1er Prix National d’Architecture  et d’Urbanisme en 2012 avec mention spéciale  « Prix  

du  Président  de  la  République »  pour  le projet  du  Ministère  des Affaires  Etrangères  qui sera nominé avec 

le MaMa, au prix Aga-Khan 2013. Il est très présent dans le débat intellectuel algérien notamment autour des 

questions liées au patrimoine et au développement. 

 


